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Monsieur Le Député fédéral et Bourgmestre de Tintigny 

Mesdames et Messieurs les élus Belges 

Madame la Vice-présidente de la Somme 

Mesdames et Messieurs les maires de la Somme 

Mesdames et Messieurs les officiers généraux, officiers et sous-officiers 

Monsieur le Président de l’Association « De la Somme à Bellefontaine » 

Monsieur le Délégué général du Souvenir français de la Somme 

Mesdames et Messieurs les Présidents et les Présidents d’associations 

patriotiques 

Mesdames et Messieurs les porte-drapeaux 

Mesdames et Messieurs 

Chers enfants dont la présence fait chaud au coeur 

 

Le premier mort samarien de la Grande Guerre est tombé le 22 août 1914 

dans le village de Bellefontaine. Ce jeune homme de la Somme et les cent 

quatre vingt-huit qui ont suivi ont perdu la vie dans la plaine du Radan, à 

Bellefontaine en quelques heures. 

Ces jeunes hommes faisaient partie du 120ème régiment d’infanterie, un 

régiment composé essentiellement de jeunes hommes de la Somme qui 

effectuaient leur service militaire, recrutés à Péronne et à Abbeville. 
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Ils ont été les premiers à être envoyés au combat pour repousser les 

Allemands, comme l’avait ordonné le général Joffre qui avait minimisé la 

menace de l’aile droite de l’armée allemande et il  a perdu la bataille des 

frontières. 

En effet, le 1er août 1914, plus de 3,5 millions de citoyens français devaient 

se préparer à défendre la France. Le 3 août 1914, l’Allemagne avait déclaré 

la guerre à la France mais ce 22 août 1914, entre l’aube et la tombée de la 

nuit, pas moins de 27 000 soldats français sont tués, bien plus que du côté 

allemand. C’est le jour le plus sanglant de l’histoire de l’armée française, 

toutes guerres confondues. 

Comment expliquer une telle hécatombe ? 

Pourquoi, paradoxalement, cet événement tragique est-il si peu connu ? 

Bien sûr, aujourd’hui, la guerre 14-18 est entrée, au sens complet du terme, 

dans l’Histoire et dans nos histoires d’où l’importance, la densité et la 

richesse des commémorations du centenaire, d’anniversaire qui se sont 

déroulées un peu partout. 

Mais surtout Monsieur le Président, votre association « De la Somme à 

Bellefontaine », créée le 21 Octobre 2017 qui réunit plus de 115 adhérents 

et dont l’objectif est de rendre hommage à tous les jeunes de la Somme tués 
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ou disparus le 22 août 1914 à Bellefontaine et de participer au devoir de 

mémoire notamment vis-à-vis des jeunes générations. 

En parlant de ce drame du passé, de ces drames du passé, vous contribuez à 

créer du lien au présent et vous impliquez les jeunes générations dans une 

autre manière de faire vivre le devoir de mémoire. 

En juin dernier, vous avez organisé une exposition départementale à 

Daours. 

De ces souvenirs douloureux, je retiendrai la formidable énergie que nos 

peuples ont su développer. 

Au lendemain de la guerre, il a fallu reconstruire les maisons, les usines, les 

infrastructures, remettre en état les champs… Les moyens de l’époque 

n’étaient pas ceux d’aujourd’hui. 

Cette tragédie doit nous conforter dans la construction européenne. La 

France et l’Allemagne sont devenues des partenaires indissociables au sein 

de l’Europe. Face au Bexit, face à la montée des extrêmes chez certains de 

nos partenaires européens, l’axe franco-allemand est le garant de la paix en 

Europe, le garant d’une stabilité que tous les peuples attendent. 

Cette journée du souvenir est aussi celle du recueillement partagée avec : 

-les forces armées venues saluer la mémoire de leurs aînés 

-les associations qui entretiennent le souvenir de ces sacrifices 
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-les familles des soldats tombés lors de ces combats 

Votre présence est une marque de respect pour le sacrifice de nos aînés car 

toutes nos familles ont été touchées 

Croyons plus que jamais dans l’amitié entre les peuples. 

Vive la paix  


